
Un peu d'histoire locale

Réf : Un ami de l'hktoire « Notre Dqme de Montront »

,/ En 9l l, par le traité de Saint Clair sur Epte, le Roi Charles III cède à Rollon (Chef
norvégien des pirates) tout le pays connu depuis sous le nom de Normandie.
Richard, compagnon d'armée de Rolland obtient les tenains quiforment actuellement
Saint Sauveur le Vicomte, Saint Jacques et Néhou.

,/ En 920, Richard donne à sonfils Néel le territoire qui devient Néhou. (déformation
de Néel).
De 920 à 1047 règne des Néel : construction d'une église à Néhou.
En 1040, un descendant des Néelfonde l'abbaye de Saint Sauveur le Vicomte.
Néel II participe à une conspiration contre le jeune Guillaume le Bôtard (e
Conquérant) pour la couronne de Normandie. Battu près de Caen en 1047 Néel II dût
s'expatrier.

r' Ensuite Néhou est séparé de Saint Sauveur le Vicomte et devient baronnie donnée à
Baudoin de Meules, neÿeu du Duc de Normandie, ainsi que le Comté de Vernon.
C'est un de ses descendants, Guillaume II de Vernon quifit bâtir en 1237 la chapelle
« Notre Dame de Montront »t au bel arbre sur le teruitoire actuel de Saint Jacques
(chapelle entièrement dénuite vers 1860).

r' Au début du lÿ*' siècle, la chapelle du Bel arbre était trop petite pour les fidèle de la
partie ouest de Néhou. En 1820, Jacques Delacour, trésorier de la Fabrique
(association paroissiale) lance la construction d'une église au village de Mourot.

./ Le 2I octobre 1823, la chapelle Notre dame ferme ses portes avec la bénédiction de la
nouvelle église, elle-même agrandie en 1850 de deux chapelles.
Les cailloux de N.D. de Montront sont récupérés pour bâtir le Moulin de Roumard
(Ittéhou). L'emplacement de la chapelle et un pré sont vendus (1000 frs) par M. de la
Grimonière en 1863 à lafamille Lepetit.

./ Alexandre Lanièpce élu Maire en l88l lance des travaux pour l'église qui, mal
construite 60 ans plus tôt, menace ruine.
Latour estrefaite en 1884, lanef en 1888, le chæur etles chapelles en 1894.
Le budget de la commune Q,{éhou) passe à ces travaux et provoque la discorde au
Conseil puis la séparation en deux communes (votée en 1895 et réalisée en 1899) :
Saint Jacques de Néhou et Néhou Suint Georges.


